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Famille ROGER alias DUCHATEAU ROGER 

(Martinique & Sainte-Lucie, XIXe siècle) 

Philippe Clerc (mars 2026) 

 

(Patronymes cités dans cet article : Malzair, Roger, Duchateau-Roger, Serizé, 
Richard-Lasserre, Jamet, Goupy, Guihur, Mac-Leod, Dreuil, Langellier, Bonnet, 
Granfond, Drivon, Janesson, Reynaud, Grant) 
 
Marie Élisabeth MALZAIR a épousé vers 1817 François ROGER junior, né le 
11 novembre 1792 au Carbet (Martinique) dont le père, François ROGER senior, était 
né vers 1749 dans le diocèse d'Albenga (République de Gênes, Italie) et avait épousé 
Marie Angèle JANNESSON le 4 septembre 1787au Carbet (Martinique). 
 
Marie Élisabeth MALZAIR est l’une des 3 filles de Raymond de MALZAIR de 
LABARTHE qui épousa en septembre 1791, à La Soufrière (Sainte-Lucie), 
Mlle Élisabeth SERIZE, âgée de 17 ans, née à Sainte-Lucie, fille d'Étienne SERIZE, 
né à Chypre, paroisse de Sainte-Croix, et de Mlle Geneviève Rose RICHARD-
LASSERRE, née à Grenade (Antilles) 1  
 
Les 2 autres filles de Raymond de MALZAIR furent : 
 
- Marie Magdeleine MALZAIR qui épousa François Marie JAMET, intendant à Sainte-
Lucie de la propriété « Four à Chaux », pour la famille DROUILHET. Il dressa une 
carte détaillée de Sainte-Lucie.  
Marie Magdeleine MALZAIR décéda à Castries le 9 janvier 1838. 
Le couple eut une fille, Marie Françoise Thérèse JAMET, qui épousa à Sainte-Lucie 
Raymond GOUPY. Elle décéda en novembre 1853. 
 
- Geneviève MALZAIR, qui se faisait systématiquement prénommer « Chimène ». 
Elle épousa à Sainte-Lucie, le 24 octobre 1820, Louis Marie GUIHUR, né à Vannes 
(France). 
Ils eurent de nombreux enfants, parmi lesquels Alma GUIHUR, qui épousa en 1861 
à Castries James MAC LEOD, géomètre à Castries, fils de Henry MAC LEOD, provost 
marshall à Castries, et de Caroline DREUIL. Henry MAC LEOD était originaire de 
Glasgow et sa mère Agnès CAMPBELL de Sterling en Écosse. Il s’installa à Sainte-
Lucie après 1811 avec sa première épouse, Élisabeth WHITEHEAD, décédée peu de 
temps après. La mère de Henry MAC LEOD était Agnès CAMPBELL, originaire 
de Sterling en Écosse.  
Alma GUIHUR et James MAC LEOD eurent deux enfants : 

- Caroline MAC LEOD, qui épousa à Castries Richard Pierre Joseph GILBERT. 
- Julia MAC LEOD, qui épousa à Castries mon arrière-grand-père Louis CLERC. 

 
1 Épaves des registres d’état civil de Sainte-Lucie récupérés dans l’île en 1992 avec l’aide du 

Révérend père Etienne Guiste de la paroisse de Castries. Même source pour les autres actes 

d’état civil de Sainte-Lucie cités. 
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Marie Élisabeth MALZAIR et François ROGER junior eurent huit enfants, parmi 
lesquels René porta le nom de DUCHATEAU-ROGER.  
 
- François René ROGER, baptisé le 30.03.1818 Castries, né le 16.02.1818. 
- Jeanne Euphrasie ROGER, baptisée le 25.05.1820 Castries, née le 25.03.1820. 
- René Mathurin ROGER, baptisé le 22.09.1821 Castries, né 22.06.1821. 
- Jean Joseph Raymond ROGER, baptisé le 05.07.1825 Castries, né le 13.09.1824. 
- Charles Marie ROGER, baptisé le 27.10.1827 Castries, né le 27.10.1826. 
- Étienne René ROGER, baptisé le 28.04.1830 Castries, né le 19.11.1829. 
- René DUCHATEAU-ROGER, né vers 1831 Castries. 
 
 
René DUCHATEAU-ROGER  
Une page d’un livre très rare, écrit en 1897 par un Américain consacre les quelques 
lignes ci-dessous à DUCHATEAU-ROGER 2 : 
 

 
 
Personnellement, j’ai de sérieux doutes concernant l’affirmation selon laquelle 
le grand-père de son épouse (et non pas le sien) fut le marquis de MALZAIR de 
LABATTRE.  
En effet la recherche que j’ai pu mener sur Guy Raymond de MALZAIR ne conduit pas 
à la conclusion d’un titre nobiliaire de marquis. 
 
René DUCHATEAU-ROGER épousa une première fois, le 5 mai 1858, à Castries 
Marie Joséphine DRIVON, née à LABORIE (Sainte-Lucie), fille de Dominique DRIVON 
et d’Anna DUVAL.  
Ils eurent au moins 4 enfants : 

- Anna Marie DUCHATEAU-ROGER baptisée le 03.12.1858, née le 26.07.1858, 
mariée le 19 novembre 1878 à Castries à Joseph Jolimont LANGELLIER, fils 
d’Hubert Ovide Henri LANGELLIER et Lucienne Joséphine MOREAU 

- Lucie DUCHATEAU-ROGER 
- Emma DUCHATEAU-ROGER 
- Marie Augustine ROGER baptisée le 05/02/1864 à Castries, née le 06/12/1863 

 
Il épousa en deuxièmes noces en 1870 à Castries Jeanne Anastasia BONNET, née 
à Vieux Fort (Sainte-Lucie), fille de Charles Denis BONNET, notaire royal, et d’Anna 
BONNET. 

 
2 The Bermuda and the Lesser Antilles, William Benedict REILLY, 1893. 
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Ils eurent au moins deux enfants : 
- Anne Victoire Marie DUCHATEAU-ROGER, baptisée le 21.06.1871 à Castries, née 

le 23.05.1871 ; sa marraine fut demoiselle Victoire Honorine Lydie BONNET. Elle 
épousa Edouard Charles Étienne GRANDFOND en 1891 à Castries, acte de 
mariage transcrit à Saint-Pierre (Martinique) le 31 décembre 1892. 

-Marie Philomène Joséphine Edith ROGER, baptisée le 04.11.1872 à Castries, née 
le 06.08.1872. Pourrait-il s’agir d’Edith DUCHATEAU-ROGER, novice du couvent 
Notre Dame de la Délivrande de Saint-Pierre ? Je pose cette question car Edith 
serait alors décédée assez jeune seulement âgée de 31 ans ! Avant le 08 mai 1902, 
date de la catastrophe de Saint-Pierre, Edith avait été évacuée vers Sainte Lucie 
puis après un court séjour à la Barbade et en Angleterre, elle est entrée en juin 
1902 au monastère Sainte-Claire des sœurs Clarisses de Mons (Belgique) ; elle 
y est décédée en 1903.  

 
Pourquoi le nom ROGER est-il devenu DUCHATEAU ROGER ? 

 
J’ai trouvé l’acte de naissance des parents de Marie Angèle JANNESSON au Carbet, 
daté du 2 avril 1772. Il y est indiqué que son père était Nicolas JANNESSON et sa 
mère Marie Françoise ROQUEFORT. 
Mais surtout j’ai eu la surprise de relever ce qui concernait son père : le nom était 
formulé comme suit : « JANNESSON Nicolas dit DUCHATEAU… originaire de la 
paroisse de Saint-Louppy-le-Château, diocèse de Toul, en Lorraine ». 
 
De toute évidence, Marie Elisabeth MALZAIR et François ROGER junior ont donc 
décidé d’ajouter au patronyme ROGER l’alias « DUCHATEAU », hérité de leur grand-
père maternel Nicolas JANNESSON dit DUCHATEAU, né à Louppy-le-Château ! C’est 
tout simplement étonnant ! 
 

Membres de la famille DUCHATEAU ROGER  
décédés lors de l’éruption de la Montagne Pelée le 8 mai 1902 

 
Sœur Edith DUCHATEAU-ROGER, née à Sainte Lucie (fille de René DUCHATEAU-
ROGER et Jeanne Anastasia BONNET mariés à Castries en 1870) raconte dans son 
livre 3 la perte de membres de sa famille lors de l’éruption du volcan de la montagne 
Pelée à Saint-Pierre (Martinique) en 1902. En page 164 elle dit ceci : 
« …. Quarante-sept personnes de ma famille avaient trouvé la mort en cette lugubre 
journée... Vous le voyez, c'était presque l'anéantissement de tous les miens, car il ne 
me restait plus que mon pauvre papa, mes sœurs Anna et Lucie, mes quatre tantes, 
sœurs de ma bien-aimée maman, puis mes cousins et, vous le savez, mes deux sœurs 
devaient bientôt succomber des suites de ces terribles émotions. » 
 
Concernant l’identification de chacun des membres d’une famille décédés lors de 
l’éruption du volcan de la Montagne Pelée, c’est la limite des dossiers de secours, 
en effet si aucune demande de secours n'a été faite, on n'a aucune trace des décédés 
ou des rescapés ou encore des décès survenus peu après consécutivement aux 
complications de leurs brûlures ou blessures, des effets du gaz dioxyde de soufre sur 

 
3 Sœur Edith DUCHATEAU-ROGER, Une Histoire Vécue des Cataclysmes de la Martinique 

1891-1902. 
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leur système respiratoire ou encore peut-être en raison des effets du stress post-
traumatique. 
 
Le site des victimes de Saint-Pierre qui avait été cédé par G.H.C. à la Fondation 
Clément de la Martinique vient tout récemment d’être remis en ligne 4. 
 
Concernant les victimes de la famille DUCHATEAU-ROGER, Edith nous dit ceci dans 
son livre : 
 
 À propos de ses sœurs : 
- Lucie DUCHATEAU-ROGER est décédée peu de temps après la catastrophe, vers 
1903  
- Anna DUCHATEAU-ROGER, épouse de Joseph Jolimont LANGELLIER, est 
également décédée peu de temps après la catastrophe, vers 1903. 
- Anne Victoire Marie DUCHATEAU-ROGER épouse GRANFOND aurait perdu 
2 enfants lors de la catastrophe de mai 1902 : Anne Marie GRANFOND née 
le 31 mars1894 et Edouard GRANFOND.  
 
À propos de ses tantes :  
Concernant l’identité de ses tantes, l’ouvrage d’Edith DUCHATEAU-ROGER n’est pas 
bien explicite puisqu’elle nous parle d’une tante Lydie et d’une tante qui vivait 
ordinairement à Caracas où étaient restés son mari et son fils aîné et qui décéda lors 
de l’éruption avec 3 de ses plus jeunes enfants à l’occasion d’une visite à Saint-Pierre.  
Concernant cette tante venue de Caracas, une recherche dans les registres en ligne 
de l’Archidiocèse de Caracas (Venezuela) 5 n’a malheureusement pas pu être faite 
faute de connaître le nom de famille de l’époux. 
 À noter au passage l’intéressant document de Bernadette et Philippe Rossignol qui 
en page 14 cite des Martiniquais concernés par le Venezuela 6. 
 
La réouverture du site sur les Victimes de Saint-Pierre 1902 autorise d’émettre une 
hypothèse selon laquelle la dite tante pourrait bien être une fille REYNAUD ou sinon 
une épouse REYNAUD.  
En effet :  
1/ en saisissant uniquement un lieu de résidence, ici en l’occurrence le Venezuela, 
on obtient 18 références parmi lesquelles celle d’un certain REYNAUD Richard dit 
« résidant à Ciudad Bolivar Venezuela » 
2/ en saisissant le patronyme REYNAUD, il s’y affiche un certain nombre d’entrées 
notamment cinq Edith REYNAUD ; la fiche de l’une d’entre elles mentionne l’existence 
d’une lettre datée du 4 novembre 1903 communiquée par M. Alex Bourdon en les 
termes suivants : « Toute sa famille est morte dans la catastrophe de Saint-Pierre 
à l'exception d'un jeune frère réfugié au Venezuela ». Cette Edith REYNAUD est aussi 
déclarée comme étant « domiciliée avant à Saint-Pierre, réfugiée à Port-of-Spain 
(Trinidad) où elle veut s'établir et ouvrir un magasin de mode ». 

 
4 https://www.stpierre1902.org/ 
5 Venezuela, Archdiocese of Caracas, Catholic Church Records, 1638-2020. 
6 « L’exode des Martiniquais après l’éruption, Saint Pierre », 2012, par Bernadette et Philippe 

Rossignol https://www.ghcaraibe.org/docu/1902-art4.pdf (p. 14 pour le Venezuela). 

https://www.stpierre1902.org/
https://www.ghcaraibe.org/docu/1902-art4.pdf


Généalogie et Histoire de la Caraïbe 

5/8 

Enfin à noter la présence d’un Richard REYNAUD qui fut officiellement administrateur 
de la Compagnie Française des Chemins de Fer du Venezuela vers 1901. Troublant 
qu’il soit encore question d'un REYNAUD présent au Venezuela lors de la catastrophe 
de Saint-Pierre.  
(Recueil des sentences arbitrales - French Company of Venezuelan Railroads Case 
(page 5), https://legal.un.org/riaa/cases/vol_X/285-355.pdf  
 
Concernant la tante Lydie : 
Pour ma part je me demande si cette tante Lydie ne serait pas Victoire Honorine Lydie 
BONNET qui fut la marraine de Jeanne Victoire Marie DUCHATEAU-ROGER à son 
baptême le 28 juin 1871 à Castries ? Dans l’affirmative le récit d’Edith ne permettrait 
pas de dire avec certitude que Lydie soit décédée lors de la catastrophe de Saint-
Pierre car Edith conclut en fin d’ouvrage que finalement quatre tantes, sœurs de sa 
mère née BONNET, avaient survécu ! 
 
 À propos de la famille BONNET :  
Edith déclare qu’il ne lui reste plus que « ses quatre tantes, sœurs de sa bien-aimée 
maman » ce qui nous indique que Jeanne Anastasia BONNET avait au moins 4 sœurs 
toujours en vie après la Catastrophe. 
Une certaine Irmis BONNET est identifiée dans le Mémorial de la Catastrophe de 
1902 7 comme étant décédée lors de l’éruption de 1902. Il s’agit la veuve de John 
Henry Alexander Félix GRANT, née en 1824, mère de Joséphine Isaure REYNAUD, 
née GRANT qui, elle, était décédée lors du cyclone de 1891. 
 
Il reste que nous ne connaissons toujours pas le lien exact entre Jeanne Anastasia 
BONNET et la mère d’Edith DUCHATEAU-ROGER. 
 

Membres de la famille DUCHATEAU ROGER  
décédés en Martinique lors du cyclone de 1891 

 
Toujours dans ce livre, Edith DUCHATEAU- ROGER évoque aussi la perte d’une tante 
et de ses 3 enfants à Rivière Salée (Martinique) lors du terrible cyclone du 18 août 
1891. 
 
Mr Bruno Kissoun a pu trouver que ce n’était pas à Rivière Salée (Martinique) comme 
le prétendait Edith DUCHATEAU-ROGER mais plutôt à Sainte-Luce (Martinique), 
un petit village situé à proximité 8 et que l’identité de cette tante était Joséphine Isaure 
REYNAUD 9. 
 

 
7 Mémorial de la catastrophe de 1902 : https://www.memorial1902.org/liste-des-victimes/ 
8 Contribution de Monsieur Bruno KISSOUN : Le journal Les Antilles du 22 août 1891 n° 63 

retrace la catastrophe avec les noms des décédés à Sainte-Luce. Archives Territoriales de 

Martinique » POM_E560. en ligne sur Patrimoines Martinique : 

https://www.patrimoinesmartinique.org/ark:/35569/3x6kfjz92lwg/31d7ced4-4098-4394-

a433-f640bbce08f1 (page 2). 
9 Les décès de Joséphine Isaure Reynaud née Grant, 40 ans, et de ses trois enfants, sont 

enregistrés dans le registre d’état civil de Sainte Luce. Ils sont décédés en leur maison de 

l’usine Trois Rivières de Sainte Luce, le 19 août 1891 à 1 h. du matin. NDLR  

https://legal.un.org/riaa/cases/vol_X/285-355.pdf
https://www.memorial1902.org/liste-des-victimes/
https://www.patrimoinesmartinique.org/ark:/35569/3x6kfjz92lwg/31d7ced4-4098-4394-a433-f640bbce08f1
https://www.patrimoinesmartinique.org/ark:/35569/3x6kfjz92lwg/31d7ced4-4098-4394-a433-f640bbce08f1
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Joséphine Isaure REYNAUD, née GRANT, née à Castries (Sainte Lucie) le 26 mars 
1851, décédée le 19 août 1891 à Sainte Luce (Martinique) âgé de 41 ans. 
Ses 3 enfants décédèrent avec elle ce jour-là : 
- Marcelle REYNAUD, o Basse Pointe (Martinique) le 08 novembre 1889, décédée 

le 19 août 1891 à Sainte Luce (Martinique) âgé de 21 mois.  
- Raoul REYNAUD, o Saint-Pierre (Martinique), décédé le 19 août 1891 à Sainte Luce 

(Martinique) âgé de 15 ans. 
- Joséphine Isaure REYNAUD, o Saint-Pierre (Martinique), décédée le 19 août 1891 

à Sainte Luce (Martinique) âgée de 19 ans. 
Son époux : Auguste Louis REYNAUD décéda quelques mois plus tard le 17 mars 
1895 à Saint-Pierre (Martinique) âgé de 32 ans.  
Le mariage de Joséphine Isaure GRANT avec Auguste Louis REYNAUD avait été 
célébré le 15 juillet 1871 à Saint-Pierre (Martinique). Elle était fille de John Henry 
Alexander GRANT, né en 1813, et de Jeanne Victoire Irmis BONNET, née en 1824, 
tous deux domiciliés à Sainte-Lucie.  
L’officier de de l’état civil déclare avoir reçu le 14 juillet 1871 courant le contrat de 
mariage des époux établi chez Me François Edouard Robert Jouque, notaire à Saint-
Pierre.  
 
 À noter :  
- Qu’une Louise Marguerite REYNAUD épousa un John GRANT, décédé le 18 mai 

1885 à Saint-Pierre (Martinique). 
- Qu’on ne connaît pas le lien exact qui pouvait exister entre Jeanne Anastasia 

BONNET (la mère d’Edith DUCHATEAU-ROGER) et Jeanne Victoire Irmis BONNET 
(la mère de Joséphine Isaure REYNAUD née GRANT) mais on peut dire que c’est 
par ce biais là qu’Edith DUCHATEAU-ROGER qualifie Joséphine Isaure REYNAUD 
née GRANT comme étant l’une de ses tantes et donc peut-être une des sœurs par 
alliance de sa mère ? 

 
------ 
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Synthèse généalogique 
Bernadette Rossignol 

 
1 François ROGER 

navigateur, au Carbet depuis 11 mois à son mariage (1787) ; officier de cavalerie 
au Carbet, Martinique (1792) 

1787 : fils de Jacques ROGER, aussi navigateur, et + Brigitte MASSE 
o ca 1749 diocèse d'Albengua (République de Gênes, Italie) 
+ 17/01/1792 Castries, Sainte-Lucie 
x 04/09/1787 Le Carbet (Martinique) Marie Rose Angèle JANNESON, fille de 

Nicolas JANNESON dit DUCHATEAU, marchand au Carbet, originaire de Louppy 
le Château, diocèse de Toul, en Lorraine (55), et + Marie ROQUEFORT 
o Saint Louis du Fort Royal, mineure au mariage 

 
1.1 François ROGER 
o 11/07/1792 Le Carbet (Martinique) (5 mois après le décès de son père) ; p Jean 

Triboul dit Messaint, maréchal ferrant à Saint Pierre ; m Anne Marie (Clarke) veuve 
Thorail, résidente au Carbet 

+ 1831 Castries 
x ca 1817 Marie Elisabeth MALZAIR, fille de Raymond de MALZAIR de LABARTHE 

et (x 09/1791) Elisabeth SERIZE [o ca 1774 Sainte Lucie, fille d'Étienne SERIZE, 
né à Chypre, paroisse de Sainte-Croix, et de Geneviève Rose RICHARD-
LASSERRE, née à Grenade (Antilles)]  
o Castries 

 
1.1 François ROGER x Marie Elisabeth MALZAIR 

 
1 Jean Joseph Raymond ROGER 

o 05/07/1825 Castries 
 
2 Charles Marie ROGER 

o 20/08/1827 Castries 
 
3 René DUCHATEAU ROGER  

habitant propriétaire à Castries, Sainte Lucie 
o ca 1831 Castries 
ax 05/05/1858 Joséphine Marie DRIVON, fille de Dominique et Anna DUVAL  

o Laborie (Sainte Lucie) 
bx 1870 Sainte-Lucie, Jeanne Anastasie Anna BONNET, fille de Charles Denis, 

notaire royal, et Anna BONNET 
o Vieux Fort de Sainte Lucie 
+ 1902 (récit d’Edith DU CHÂTEAU ROGER) 

 
? 4 Lydie DUCHATEAU ROGER 

+ 1902 Saint Pierre (tante d’Edith) 
ou plutôt une tante maternelle, Victoire Honorine Lydie BONNET (marraine en 1871 

à Castries de Jeanne Victoire Marie DUCHATEAU ROGER)? 
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1.1.3a René DUCHATEAU ROGER ax 1858 Joséphine Marie DRIVON 
 
3a.1 Anna Marie DUCHATEAU ROGER 

o 16/07 b 03/12/1858  
+ ca 1903 
x 19/11/1878 Castries, Joseph LANGELLIER, fils d’Hubert Ovide Henri et Lucienne 

Joséphine MOREAU 
 
3a.2 Emma DUCHATEAU ROGER 
 
3a.3 Lucie DUCHATEAU ROGER 

+ ca 1903 
 

3a.4 Marie Augustine DUCHATEAU ROGER  
o 06/12/1863 b 05/02/1864 Castries  
 

1.1.3b René DUCHATEAU ROGER bx 1870 Jeanne Anastasie Anna BONNET 
 
3b.1 Jeanne Victoire Marie DUCHATEAU ROGER 

o 23/05 b 21/06/1871 Castries ; m Victoire Honorine Lydie BONNET 
? + 1896/1902 
x 08/06/1891 Castries, Sainte Lucie, île anglaise (transcription Saint Pierre 

31/12/1892) Edouard Saint Etienne GRANDFOND, fils de + Alfred Philippe Victor 
et Rose Catherine de LA HAUTE de SAINT ALBY 
agent de commerce à Port d’Espagne (Trinidad) et propriétaire à la Martinique 
o Saint Pierre 

peut-être mère d’Anne Marie (o 1894 + 1902, 8 ans) et Edouard (+ 1902) 
 
3b.2 Marie Philomène Joséphine Edith DUCHATEAU ROGER  

signe au mariage en 1892 de Jeanne Victoire 
sœur Marguerite Marie novice du couvent de la Délivrande du Morne Rouge, 

rescapée du cyclone de 1891 et de la Catastrophe de 1902 ; réfugiée à Sainte 
Lucie puis embarquée pour Grenoble sur un steamer anglais le 05/06 ; réfugiée 
à Grenoble depuis un mois le 09/08/1902 (C/8C/19) 

puis clarisse, Sœur Séraphine du Cœur de Jésus, à Mons, Belgique en 1903-1904 
(couvent de l’Ave-Maria de Bordeaux expulsé le 28/09/1901 vers la Belgique) ; 
récit de la maîtresse des novices en 1904. 

o 06/08/1872 Castries (Sainte Lucie) (C/8C19) 
+ Mons, Belgique, monastère Saint Pierre 
« Une histoire vécue des cataclysmes de la Martinique, 1891-1902, par une pauvre 

clarisse du monastère de Sainte-Claire de Mons », 1904 
[« 47 personnes de ma famille » ; p. 83-84 : proches morts en 1902, sa nièce Anne 

Marie, son neveu Edouard (enfants d’une sœur morte depuis plusieurs années = 
Jeanne Victoire épouse Grandfond), sa mère, sa tante Lydie (p. 86)] 
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